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U j loi à pI ser.

Dirnît baque isession du p rlementdeuiîîs
trois ans et. sirtout drant la cdern ir sessiIln,
il a été déposé devait les deux clmlibres de
nomilibreses pétitions le dillérentes parties di
IîLs-Caiala, dellianliat à la lègrislhiire de

1Isser une llii Ioiur pouiirivoir I pmaieliclt des
cro 'cers dles n cie(s col.ils de district. Le

mit,îé. intlerpeiull sur cetto quiestion pir le

reprèse millit du coité dl lvill.rel ni t lxi i.
h M. LaintlaneiIi que: le cabiinet neiu.

vait Iiis's':iiter diirant cette sission i ti r t
de loii tel que deiiiad, ais donnia à enten-

dre q]uil cil pràsenteri l la 1ocliiiie ses-

sion. Commî le il ieitsu iîire qu'nii c-tii

noilibre du nos leteiurs sachent pias prei-

sient le usUlet dont il s'agit, nius avonms eru

devoir loir en prépiarer tii historique.

En1 I%1. le CossI. SicU. .gi é it ulors

la1 législatire du ILpays. pissa une orlonumuiîîue
(.4 Ýjet. clmp. 3.) intitlu.' : "' Ordonnîance

puir pourvir 1, et règler 'élection et la ni-
initation( de certains ocfliiers. dn'as lsu difl-

renIS paroîiss et towshii) cd-cette pîrovine,

t pour fîire d'autr's dioitioIIis conlmc'ernait

les intrs loicaix les lhitants le ces divi-

sio -s de la provilel ;" cil n ssa aussi une

autro (1 Vicl. chap. -1,; iîtitillée O nilou-
nnleitpe uivoitailili t-mour Im-i giive'nl en- ct

do ele roice,eetuhfllssaltudods u rts

localS et muni¡pl vnil ?Pair COS
nd-ux is, il fui c*e<u:uliîdas li LiBas-Canilda

Vinie-t-quIatre-0disiriv-ts n-pu, qui éii-
saept ds ciîîiCls compss u chacun d'un ri-

i, lm e de membr-s, et cis Co isls se
lntnuienit des oîllicirs tels que greifliers, si.

eritaiies, tresoriers, etc.

Cette îorganisation fnieîlionnant nal et le

Peullde ',el i".s r rlait coinme

iisuliene et iîmropr, le pi reilmet lrit ln

ch il e consideriation,. et le -29 maris 1815,s
rappIî l l orlnn i-c 1- Viet c-lin p. 4. en ps-

salnt un a te (q Vit. clilP . ) l i I!v
Acte po0îr raiîeler cîrtailne ordoiuiince y

metinéut, it pouri rIIlvoir d'uîne îu'mnîière

pî!îs eillece.i à l'étublm;iiswn d'autorîims loi-
cales et muicipals dan sle as-Cunil."

Ce dernierNi a lct] (n ibrrat h lîremi-r'
l1i les i nl iclliieiillit il il t r iets. laisuit les

crncesdus nsil d e esditriets Sanls
moi-l s île 0- <aire payir leirs .r:ie p-s.aî

qii'il détruisait les orpi s ilélil., qui leir de-

vaieint. Lai l lgislailire cimprit bin touite

lilli îstic'' i i u'il v avait à agir ansi i s

c-i-s ere:uii-I-r. 'Au se àta-t-elleI dIe las-
ser. lans cette iilie sesn de 1SI-5. l

anet- Ipour onstatlr an inste les 'es des
differcut:: diîi-is mniipax idaiis le Ba-
(anada, et les nmioycus à leur ispol ti pur

les acqiiitter." En Infuisant uni iarillc loi, le
buit. : I. le. lîegistu aiirii't utait i-cidtiinuhiii ,nonl

1un1e siilI cuîrioîsihv, iuml:is bi .iil. p-,1aiemi n tiii à

une éloqutie pstrieur d-,si difen int S-

rmes dues par les co.seils d Idist riets.

Aussi, le secrétaire provincial d'a:lors écri-

vait, le 13 oc(ltobre suivant, uil l 1 1re cire-ti l

]:ire aux prelets et grctliers dis cusei'.s noa-

velleiie-it simis, et leur ildenuilduit do

lui iraisietire a usitt 1iqim cmos-iblei nli tat i

do l'acttif et idu pis'ilf du clav'l.n do Ces uo""-
Seils; et le ministère, conlorim int à Pit-

cité en dernier lieu, déposaiit. dan"ls Is15 m pre-

iîers jours cde la sessin clti parlement de
1-146, eCt état LonLt voici le résîîumîé -

I)sl ric. At unicipa l de
Mt.nît réal[ - . .

NBetr . . .

Poi-ti ci-. . .
INissisuoîi . .-
S-tt. I u rinthe .

R3îiclîi-e . . -

Sydlu'u n î . .
I i ilster. . . -

St. lennu . . .-

Ieuharais.: ii. -
Deuix ?Mlntagnues
'.irrchonii ne . .-
Tro-i is-I v i ières
Nicoilet . . .

Shuerbroo ke . .

Chuîlire .m . -

Nmouriuîi aska . -

IDmrchîestr .i .

St. - IThiions . .

(-aisp- . . . . -

Bionaveniture. . -

:£4.76 .3
932 19
202 I
135 7
157 19
-17 15
172 12
70 15

1923 10
11419 2

8:3 5
1-I- 17
62-1. 1l.

-1- G
753 0

193 83

ss'9 7

125 8S

201- 1:3
107 S

10

:3

E N CA ISSE.
.£31 3 0

1 3 9

4- 10 7

4-2 15 0

il 19 0

Tîut:mux. . . £1Li554 5 (i .£10S Il 4-

Ce tableauu hit voir que depmis quatrC an-
nées ci phlus il est d(le iîun fort :noutaut aux
ercunciîrius dis aicicas conieils iiiiiicipaux.
riais la liislitre n'a encoue rien satulé à

ce sujet. . 1faut biui rciirqtiil r q ue las j:îs.
t.es réuliionilis des i-ri uei-r< se iiiclotunit
li s i.£11551-. 4. îomeîc le duonerait à croire
hélat qui piédc.

Parimi ces réhnut ions il en est. il est vrai
r(Li sat basé-s sur dles julgenients le os cmirs
dLe justiec ; il ei est. d'autres qui unt eté re-

onîues p11 r l-s conseils eux-léiOs ces deux
soil-ms de dltes sm)it jlstes mu doivent -iru

i yi-es dads 'a l e dlai. Q;uiait aux aultres.
ce surn a uîne uouniiission l à les exainiier et 

eun dcide. Ct-tLe Iche ln seir pI s aussi
dildieule qu'oil pourrait le croire ; car les
comiple< ;sont en détail danils , jourilis iè-

lue dle li unbIliîire, et il s'y trouve certuiîîs
iltmlis qui mmiw à rein ireu,. solnt -v!'ilm-

mnrit trop liIs, et rintsauitir-s absolument
inuisisies.Ai lirestu-.nusi sup[pomsîuus qiu'une-

snuute deu o£9.00 sIuliiirait jPur acuitter
tlte donue i'himiuî'-r. delule(I qlui dite pulr unî1

rraind ioiimbreu Le eréanciers depuis I SI- . lont
le non-paieniltil u té pour pliIsieu rs aui-itres
uiie vrai et rui ,et prive de ce qui leur est
d1 plus dc <emIu;tre cents iidividuîs,

Mlais ou via uiis diru : " quels mîolvens prei-
d1rc our parve.iir à ce buit ?"' A celt nous ré-

dîns d'a lierdi que noi avols pleine cou-
tuilce dans h-té mIes lu>mies icuielle-
mle-lut au pouîvoir, i'qui déjà, u'ot pas reculé

livanit des t e ihs bien plus dillicile L et lui
troui curlit Isa ildonite vquoi est le mîîodie couive-

u:îble 1ipour ct objet. Qualint à nous, nous
pensons que, vû qu 3e 'est par le leit i émi de
la higtishuriie îlue les créuucier-s en usto

l'ît pu lisl u'ium i se Miie paier de ure-s eu-
ilices est à ci.e-cl à troiuvcelr .l move Ie
euar rendre ilainuenut . rou-ilil culenient nuie
usie qui ne uonrran ialgré tout tregri r-
d e (Ile coliileitiardilve. Il couvi lii-r:it diliule

sUloui olls :.uill îî. lit ule élisiciîî seia-
le nde ions irovinciaux :mu uiontauit irequis

par l'acte a être passé. La commsssion, qui
serait nomm éepour examiner etcI écider quel
est le juste montant des réclmations, ferait:
ripport à l'exécutifet le receveur genéral
paierait un bos provinciaux à chaque crean-
cier le montant ilii mirait été fi\xi et approul-
vé par Puxécuitifl. De cette manière, les erù:tîi-
ciers n'elprutveracicit que peu de retard, et
justie sent it enfinli renuliie.

Q luaui t ai imde i ailop ute pritiur ir l-e rein-
bou-ser à la ei-sse provintiale le m ntan t a insi
avancé, ce serait à la législotuiire et surtout

au gouvernement à le proposer. Nouis suippo-
sous qu'il sagii-ait dans ce cas dle mdt-rminor
ait juste la part d elaune de, muniiillicipalités
actuelles dans cette dette colitractéeilur leurs

devanieires, la niòiiére dont elle lPacuiiitte-
rait, et clans quel espace cIe temps ce ceniboar-

selent devrait s'ell'ctuir.
A ur ireste, quelque soit le rnoyen à prendre,

il est certainq <il est granleniilt taips ille
Justice soit rendiii. cuin cette îumatiè-. C'est
un11e question pendante depuis plusicirs an-

nees et il semblI que, pouri engner au peiple
qu'il doit obéir :acux lois et les laisseir fuionCtion-

lier, il fii;t qulle le légrislateur done Fexemple
liii-mîîéîmîc, et n hiis'e 1 îPs ucsans itsuprotecioi
ceux pli ont bien vouli uleuire la :nainî à Fnîou-
vre et essÈ ve- du ser vir la cause pulîliqui.
Nous it-,eulitois pas qIe le ladministration
actuelle, éleve- au ipouvir pur le vimi d
peu ple. ne tielie compie des pétitions anom-
breuses et ré itérées qui lui sont présentees
depuis phlsi-îurs uniiuLs i sujet de ns cr.é-

aics, t LAn'elle 'obtinie li assution durant
li proihainiue sessiiln ldes c-habrus d'ie loi
pour lus iru acquiter z sas lli. C'estud'ail-
leurs ce que Voni a droit d'attind re diii 'rgon-
vernemicent librléu:, qui i a ld&jà réforim tant

caus, ct qui nii smirait vouloir laisser plus
lcngtemps sbsister clui dolit nous nous plui-

gnonis.--( Con unwàrpé.)
Q Lecs jouîrniiii x li s-m dla sont priés

J - repro.iuiire ohu analyser laiticle iii pré-
Code. Minerve.

Railroadl.

RAILRoAD U ST. l%URENT ET DE L'TeANTI-

QUE.

Nus ivons annonce dernièreimieIt quIe les
threîetmrs de iel hemitn laeiiet cn ce
M.\ N odlakc.m l & Cie, d s arrangemints

pInrm ire li-vei Crugne ligue de om-i-
unicatlin ju~isqifaiux fronutière-s proiniciuales.

Nous lois joidrlie à icettu inrmtion que-
[uis dltails sur les termeus du acontrat pse é

entre les dirucicurs et h acompgi dcltre-

prueneurs mentionnée plus Ihaiiul,
les coltraucteiurs ihciiteiit le droit de ee-

miii, conlistrulisent le ra ilroad. areu les pous.
etc., le lotit égal en tout point à la partie l éjà
mn opération jus Su'à t. lyaeiilmhe, (r1uiind ce
Ileriîer aura son niveuali) -firo- t les clôtures,

et le livreront ila compgnii du riiilrml coim-
plet sous tous les raipports, les stations, les bâ-
tisses des locomotives. etcm, que li comrupugnie
fera construire elle-même. Le hlmiremIet dîli
chemin. et les, spécifications les deseiptins

particu:lières de l'uivrage, solit sous le cotr-
le cde liopaie, de mme que IPiuispemctioI
lii chemin,t guiiiid il sera ci Voiu L ciu i-
ti on.

Le pr ix à p aye ril ux conit raieteiurs est dc $26
200 (6,550) par mille, depuis St. ilyaucilithe

jnsqu à la lieii provinciale, payales $500, Armeublement cde la maison du
000 sur le billets de l cité do Monu1trénl au Parlement, 4,000
pair, le quart du pria cetier liis le capital de
la compagnie(du railroaid et la bahmeî sur les £12)0
billets de l compagnie di railroad garantis Cet item n t pas enroro payé et devra
par la province. ôtir co4iderali!ement réluit.

Le Railroad sera coe.platé et livré él t comi :.; ',s.t î .- od: .. e 1-îm a
jpgnie par sectiuns, de lb hl niere smnàte: d..m a élusa il.ase e

De t. Hynmthe à At. lt r i:o à Shorirooî de- r c n s

au lercdécembrlie 11. De lherbrook. a ht N -ou Iu h ro2 c a-i mi
ligne prodiuchi8le.'au uVer i ib 1 . m t u- l i000 îe-s .

Pour dolinr à la comngiît les noylus d i r le deiele et détruire ( il:ue de
payer Pintèét sur les ba t ceux admdeinktnuCi"nî ; et sa supposition, tote, rai-
du gou vernte ment, eu teute snret.i de sii. isnab! qu'elle parûtcompar-e aux menson-

fre à sen autres e ngagements durant le pro- g -i lpró ditis des îrgu s de la dérun rogie
pIgrs de l'uonvrag. un rrangmeLat a >te i t t.re beacoul des e axmrt ins du

psse cuti eelle et M \l. Blaek \ od & e., typerb.
par lequel ces dlrueirs louent le 11ilroa de Coim u le voit, les frais ie demnagn-
Longuemil aux l'runtièrs pur trois aus à par-q u.it di personiel que dil matéri, ic s
Ar dul erjivier proc:ii. Par cet arran mioptentpsà un dixième de l.,2I000 piastres

gemCent isengr-eat à pP. à àLa co îaflamjitit de.sîlîenses idique<c-dessuuetiut
les so argrPr-nt slu inu':- 'lour aineublinunt Lépense qu'il aura c f:!i

1er Juillet 1850........£3000 fir aussi bien à Montréal qu'à Turouto). (t
1er Jmiiivier 1 ...... 3.000 m i réparatioi des édi s publics: ee qui

ler Juillet 15I...... 7.30:2 '3st imiinx q titu il *ir dépc-usé la òin m ul -
1er .laiie72r 152....... 7.30:me en lvers. A part le lover du la dotemire
ler Jui98le5 185-2........ >- rg r le tovnx mrnt

Ceiiiera Janira3....... par )iil sn seul sou de loyer tndis quils
Ce gomirég aàtIrois par cent par année 1 payait plusd d, £2,000 dei lover annuumot

sur le coût du raroadà a mesure il sura com à Moitreal. Jowi de ec.
pitte par sections.

Ias coniitr.leteu3rS s oilil.) eilt aussi à rulir
e nive-i duhi iiiro Idleliis Lgueuiil à t.AL; ýII et 1?

[v4:iietline, le miianire à le muetre Iuii Dansles 2riulles élirles 1e rénovation,
au, moins éoa. à tout anue ebonindu cuti
l ent. L cs i a propri é t ir s tlîjlei î C ipag nl ie doli.. n o mr s e lip pas (I Ui m dî Ii t I -

vent 1 t e 1uei'asemlé l ecr hiienc- c ett i [Itiiordre d choss tisé pour slr à
veut ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ii tel'ucas-îileuloi-fîî i et uordre iiauveaî,i lt luinnttb' l-sidées

ville, et l'état dls finances dIe la muipgui. ,,enilr 1 iluspeiml) s
sera prohi blement exposé. Ce 1qui j préécòl'isaîèioiîPair dus besoins quii ét;iieî us
donne la certitude morale que cette entreuri- po dans la soiétéquitainaipl-
se seradtarnslilti . o. esi i ses oln h1't'ran.

unic i-iiimii orrciuvau v la iem eteo r-e iées

Tran sl atioi r g)vernement a
. * O.

plico de mieux quiel i li dclaitrci hi vrité
felle qu'elle est, quand ele est dl ulouminîe
public.

Les l agli-s et les ennemis li golver-
neiiicide touites couleurs tii t ri0 que lid

traliuslitilianlii d ru i ('ientil i 'oronutoi coa-
ltrait:. M aoins .275.000. et que la redescenîtei
à Québec absorboruit ihtio soniluli égale ; en
tout doi ne 2180000. Ces clifrJes5 sounent

lar.auIx N (reills de ceuux quui li co aissent
pas hiv vérité et qui e se dIoine-nit ps lua pei-

ic de la r-euhorc-hier;:is il est diu idevoir du
joulrrnaliste d la rcherlir ceit-te vérité, -. tL-

la luire coaiîire uit public, afin qIlue celui-ci

I issilie asscor son "01opinion sur un1 Ibase solide,
liuî qua'il le loue pasami ou lieblàumîe ps :u.c

injul istice. Nous nlous soinmunes procuIré des
renseignements pmosiifs à ce sujet, lesquels
nous nouus empressos d communhuer à nos
lecteurs

Fret2,300
Passages, Sp)
1 its et toiles d'iemib liage 1,750

Eblîlage à Nlonkcho,.â àul'i-
sion des uisses, 100
Qiuiiig et roulngu.-e à Moitréal. -l

Do. ( o. à Toronto 710
Réparations ci chagemtentseaux

édili.es. 2,750

n.11 e soiient me te1e re nouivelle reste, in-
com plot, ilsaissisable, s'il n'est rÉsimé pa r ui
iit qui devient à la fois la ci-itirjuie u passé,
l's pressiî ion du iravail des idées qui se fixer.t.
la formiul ie l'aveni. Alors Pinstinct îe la

soie. qli s'Pluit produlit d'abrrl cnhis et
vanili'. Se ieSsino plus etteiielit, et s'intarle
en l dans els o pour prend re rang larmi les

couêtes :e lta raisotu humaine. A p-ine le
mot srs-il reproduit, que le monde s'itcinine
et se divise : les is redoutent Perp[catin
ui sera donnée. les autres y mettent leur es.
p. r: la frce est opposéoe ai idroit.lis airiutics
à la raism. lus p, n luineu ss 1: 1eni-
menîs gnérîux. îMis le ms s é Oléu ilren
vaini cot re lat [ireu' irruosist ibîle dui temas; penu

-,peidedans s a u
outil. ele qulq v vie mnreheiout cld loi1i av--c

e sièe, lis îplus ré.rogr-ads sont imotés

1Ir lu uluvCiieent [ui s'ilr, ou:tras
sont oubtis, et la penlsée iuioLvelle a tout su1b-
j jugu !

Tel'le lt, il y a ulcux mille ans, la réaarévotuti-
on proilite par la liberté. Oh ! qun ce lIt

dut remn11101r de ciils-. et enfJnmer d'iuaeina-
tions t!iq'il dîlît sonner hacrioniîcinsuillem it à
l'arille Cie l'slave. alors nquie le patoui ro-
main, rîniru hrouumche etl 'uibare, enit de a

iuul iniilex-ible les chaînei uni Iininl à ru.
volonté la vie on la monr lus joes I les Coa-
lurs de cas troupeaux hmaius ! La. lnii..

r5 -sa c5e de sonî umit ltui -z uîui-mi.tsa
pîui.-i-aîne. A elumiuu- mlii vm'ile vi i.i' que le
s rt lui jl lit l rivait ses fura sur lu tce ds

ut pores :le pikt u t phtis iianobto

£iM El 0 NT

Souvenirs dle la G rainde
Chiart ecuuse.

.l.-
Ccil 'î-st point u i e il de l'esprit, PreuîvI-rn

d'uvi ci Cprice de l'imngiination. C'est l
siil umis idlM rLcit de quelques inlpres-

ss dle jeilesse, l'histoire inuïved'unli sci-
iiient initiîîe. maîuis grive, eonun toutes lus

pensées religieîuses, t qin : x re ime iî ui -

Vil(,( proe ici e sur in vi iitcllect ull d'uin
luom 'lme que uJ'i ir iusnid reontr der-
niIiIIieIIL. .cu le ivoyis souuîveut. à l'églisn.

édifinuut. pir suî rugulaurité ut u piélé, soli uir

a1llble et etahnlie poriit tnout md'uhlord yers luii

Ce fuit oneilu uace boihuilifi lin .J fis comins-
SIIuce uc lui. I îDepuis, duaîs uîIl ld si-s

épinciemenîuus de m li qui liii sont si ordi-
înlires,il ii pi v q[lui s uit Si jmiiis m(es
lignes tombent m IIsOuNs ses yeux, il i lridoi-
ler, salis dle, 'uvoir livré ù lui pubpI'icýiè ecu

suvnc-ir si iltille et si flilene de su jnues-
se, Lil Ous:lit quue C'es I li pIlus grunidle

ît ire le )iuîDie jet pour Puiuiir d hieii qujuuile
'ui f Jit.lJe vis lui laisser le soin de hiiren

lii-m mtt, imeritmibieni îcouninicu que
nueht iîi.éir-ssu-ra dluuiihugm... .l 'uutuis lpis

19 ians. iiais j'ét ia dl vieuix-!Pavis lmui.
sù hia couipe :ncère des joies l des d[ceptins
de ce mnde. Nouirri, dl mondo nuie, dis

do0gles les pinsluuhrdis de lut pi(h lii
18 siècle, sciencue fimleste, sembiilblhe là ces li-

iluleuirs flortes quui eînicrenît et îuqui brulent le
>:ut dans les veiles, à la vue des misòres de

mi tempsjtavuis senti mon inme se tI-trir et
mn raison s'e urdir dans ui soibre déss-

ploir. Aussi.étais d olur , ac!blé souils
Io poidcs l'nu iers soîuvelirs ; car je n'avais pluis
d['espuru lIee poa1ur cette vi1,1t ja un cyisi1
uu l'autre. 'ramilieirC île peu de lii et d eput

li couirge, i( comnInl lcelelt de lt journ
J'aspirais dejù ai lirepos di soir. comme ces
plulles hâtives qui nt c''v:it qu'un soleil et
qui tomintuavant lit fin Ilu jur,îenehes sur

leur t igie dbile et îifécoide. .Je n'avais pas
19 nt. je lie ,croyais plus àI l'uuvieiir.

Oh1 ! j' tu is b vienu i-ux ! [!us écèvelncs ré-
cents le 1815 avaient complètement renversé
les spèni lieus de mon délitun tioi. Je m'létuuis

d'ord desti hé cli. carrière dlu rluI-ncIi. îpour
cîbîuir aux vieux ile lis 1inl-reus ; llais des cir-
coist:mices mi se rat-taclient aux boulv-

monts plîiitiqueis nde cc te éîpépque, et. qui sonut
htluingers u sujt. dL ce reit, mic íireret

d:uuluîun r toits les prljets queli- Jrcacnis l-i
Ibire su mmil avenir Ct jie-ptIIi un emploi
inoiieuriu ihumas li conservatiod(lules eaux et
ilts ulm Greniobie. Ce fht à -pu iprès dans

me temaI qleue gouve e t sanctionnale
rutablissIeient dl iluelqiucs ailimisouis rligiei.
sest qu'en vctu idiie nte .u ltori:epi a j
ie pis pas t ides iuoilis Ii-dels à dmr, lis

Chartruuix qui vount surc-éu:iux oniges ré-
volliutiiinaires de t Frce. urent. -cis en

posessin dlumoistre celb-e iqui p1orte le
nm nIe grul iai-t-euse et ipii est le chef

lieu le cet ordre autiue. Ils ê étaicnt ipeu

nomurheux S on 10 pares sculement, iccomtIl- r-ts,sihin mnaecsatrtfii sp rlrelizux Inîrîoa un-na puu a r.e t e:an. ique son
gines de quelques Irlres srva ts,- reviireit lo t Ielles étaieit hu prI rirî .le némb[ur u- urmr s'i devait re C ic tCu 5 -reti-

de llacme, aoù ilss'taient rfuigish-puis l790, se nlaiières se moutrai làaIu vmriisl bu! iex à libri ':i ei5Vlicecomince à li-
sious hi conuîite du pire proîueuruéi-gulu i sîlinirs vennientin ditci e ror s -u-s -- lw où Fiodre éi propriemire lsime de

orIure ; ils rvinur an hius les murs si bong- puis omhruugcs. L'bulq:1 dles mntiagnus i utis h- Grs vau-sl lit labaura par
temps pro més et dépouillé, de lu splendercue.riilhi nIe luirs d-uills. e vinu |udi:tls lu- rrs rv: ns oe eeruine quantité ie
que la piété les siècles pussés v aiait russem -eommie utreius recevoir le urs he-it : : tqus qu hroniit nuiô i e et r enits en
blée. ils ICevoyi-i miuciteutasser dans lunms s i-iphlepour rpurr ht cuiierturJ u uio-

Dih! quelle lut être lut pr lide mo.. lbre silene ,agit qu'il é uit par les h: llunS uns ri."
ton de ces pieux nilteseu saui:mtdnoe nu- réculutiuires et irarumles crisvaon, Les :ueus forettuers suv-eut contre les
c cnu, nlurus un sibug exil, les imirnill-s d- que lpiritndu [uni acait salhi sîie-niAe SiiiluuIséraliti uIIuu (luis.Î.s, 1-.l&

grudlées deleur patrie e lieiuse. de l e rému- " U ni-te Lien natiu-vl.iliiuil:iliiiuird- lutinsui a .Celuilit-giancl
sule de leur oidre L his! la désohiiiyoui v île ces 1frvs. i ruîau-Lu u t l î uit i vil bruit n l c - et les u i és

régnait cumue sur P:hillre Sion ! ul'oige <dl-ripulieelah Puiie. vit uut àiCu u uéîurlic.iit cuF,, n msènetl'ivndre
vastatcuir does révolutions soumîb-ait ecuore i r- fou-iunn prétexte film-lu près maiisi ic s i!r ulli-s l'Liri-iugctiieut ni iiliC allai-e à l icl-
gir duus m enceinte, dout les chlis, inîsîîltésudltolsrbil, ch,'l'ispritde parti- lleîonner-(de la
par d es vix serilgcsavaient oubliò les lteu-- 1«,tslmaiscni(ceete contri' suitcivu- uiivc; uî'eul le père lui.au eî ot
vres le hi piiro et le bruit h:armonieuxluc lttes delausjuin ; u aps leiu eI poie dume-
dcs louanges dii Seigneur. Enamaison oniven- :;h n dcut i01umrà'isl io

tuille ressembiuit ainsi, au iiiiie des é dc- sles 'ullug.s alc meu pu'5ce îéM- tium Ieuiwit unîmu u les rciiewc
bres gqui gissaeieuut:tur iPelc.à une veuve desrub[' ut SitoriIiu isIu;Ilà liîli-1nui' ut <uploc sa ganienontre le
cunciens jcurs.pleuunt sous le ciliee et lui cn-cuill îesiiu iril nuilaciitiutrev ciat "I souilsar
ire, sur les tiibs le son époux nl de ses fils. moye[clomai lîuiuiîcitîuiérFu rru- leurs týii-s. Oniprescrivuit la cessatinu

O11 dit quied'ia ussi loin que les riligieux ui- -lans ànoe'uutieuiuiuiuîsse Iucusdu e desliiit linicécs eatueix atl'oi
rcnt dóciu-rir la titulre cdU lai d-1tnt0ure0 1lOù. IuiensàIlc. oruin les reli t 2cuu-dnnaitoniiiiifaetlip5 I l ie (leleur cépê-

dans leur jeunesse ils s'lientM ,u is à Dieu.'à lu ruild : i toil le s c-li-it ielut fîuie it éclair-flotte cu ler faire
ils tombèrent à ge noux, saisis <Puit ndouileureux litiuîiuséne<ld Avuient subi le- coaitme Ican cîiui-f-rule et leurîlicrer la.
et saint enthonsiasme.ct versreut d'abondan..is m uu ui-u laientiiu>lttleobis iu-suce.nix répantis
tes lurms sur Ischmins pierroux du dsert i;•i-uutfjouu.Il Mut ait-lutiité s-ms le.ie plustldésirait îiéuuiIIj

iur ils rrouvienàt a touus les Is quehrusrIiu 'cde Ces inîîits plcrès! que cet utguul st euuiic, cits cette circome-
sm i leius lne uutne p ue cli serv-s pi elsue 2.. 1)0 mi s a u stsliuî u i du i i tlle]-. tutce.-latrigucur clusesd i s avc- ele ts-

ment dans Fexil Comii lde saites reliqîi2-s -uili s il tirant9 huisduu aiîéo tiidecloi-Vatoi i cW altinionénitieui [sIxeý-
d'h poe tel-le suucrc.u sefiirune I <ds ie :uce niaiqu'ou -iAt pour' nmul-

"Que les tempîîus étaient chîugés ! La hachesatncs que l'ii éie des tuîisous dottCette missuon.
ua itécoiciures bellesetcir upierà ces pLuipr-s lasirees. su Jea is c gen i me re àl


